
EN SOUVENIR DE 

Georges ANNEN
Papa, un an déjà que tu as été arraché à la vie. Tu ne devais pas partir 
ce n’était pas ton heure. Il t’a pris ta vie. Tu ne devais pas mourir Toi qui 
n’aimais pas l’injustice, j’espère que pour toi, la justice existera. 
Repose en paix.
Ta famille inconsolable qui souffre de ton absence 
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